
Patrice Franceschi à une conférence de presse 

« Pour les femmes 
kurdes, c’est avec la 
peur que commence 

l’esclavage » 

« Une barbarie incroyable » 
- Patrice Franceschi - 

 
 
A Luxeuil-les-Bains, le 10 janvier 2015, 
 
 

Crivain, cinéaste, réserviste 
opérationnel et explorateur, né à 
Toulon en 1954, Patrice 
Franceschi nous a fait l’honneur 
de venir au lycée Lumière de 

Luxeuil-les-Bains (Haute-Saône, Franche-
Comté) afin d’expliquer à une classe de 
terminales le combat qu’il mène depuis 
plusieurs années. En effet, M. Franceschi 
veut lancer un appel à l’aide afin de 
sensibiliser le plus de personnes possible 
sur la situation des kurdes d’Irak et 
principalement à Kobané, une petite ville 
syrienne : les islamistes radicaux ont 
conquis l’Irak et une partie de la Syrie 
depuis un an et demi. Depuis, il lutte avec les kurdes pour sauver leurs valeurs 
démocratiques, la laïcité et l’égalité hommes/femmes qu’ils ont instaurés. 
 
Durant sa conférence, Patrice Franceschi évoque « un tournant historique incroyable » qui 
concerne autant la France que le Moyen-Orient car il y a beaucoup de Français qui 
combattent pour Daesh. Selon lui, il y a seulement onze personnes (dont deux femmes) qui 
combattent avec les kurdes. Daesh attire beaucoup les jeunes car, comme le dit M. 
Franceschi, tout y est autorisé (les viols, le meurtre…). Le militant parle d’ « un permis de 
tuer ».  
C’est une nouvelle méthode de guerre qu’offrent les islamistes : Patrice Franceschi raconte 
aux élèves que Daesh filme des personnes qui se font décapitées (très lentement pour les 
faire souffrir) et envoie leurs vidéos au chef des Kurdes pour les menacer. Mais les kurdes, 
sont admirables selon M. Franceschi : ils ne sont pas du tout intimidés et gardent leur 
détermination, malgré les dures conditions de vie. 

Pour Patrice Franceschi, les kurdes sont vraiment les 
défenseurs de la démocratie : il évoque une « expérience 
de pensée » de la part des Kurdes car ils savent qu’ils sont 
nés pour défendre leur pays. Le fait qu’ils soient 
antimatérialistes, les kurdes se sentent heureux. 
Grâce à leur combat, les Kurdes arrivent progressivement à 

reconquérir Kobané. Et cela, Patrice Franceschi déplore que leur travail ne soit pas assez 
évoqué par les médias, ce qui permettrait de lancer un appel à l’aide au gouvernement 
français. En effet, les Kurdes souhaitent de l’assistance militaire, notamment des armes, et 
que la France fasse pression sur les Turcs car ils sont confrontés à de nombreux risques 
comme l’extermination des civils si les djihadistes s’emparent du secteur. Patrice Franceschi 
remarque que « financièrement, cette aide coûterait moins chère que n’importe quelle bombe 
que nous envoyons en Irak actuellement ». Malgré tout, il est persuadé que Daesh ne 
gagnera pas car dans deux ans, les islamistes auront perdu tous leurs appuis avec la 
population étant donné leur violence et leur brutalité. 
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